EXPOSITIONS GRAND PUBLIC ET DÉMONSTRATIONS (2-1)

Organiser des expositions publiques, avec expériences sur place, constitue un moyen efficace d'informer le grand public, y compris les enfants, sur la science. Cette initiative peut être mise de l'avant par une section locale, section étudiante, département universitaire ou tout autre groupe. Il s'agit précisément d'une activité à laquelle peuvent prendre part avec succès des collègues d'autres disciplines. Les renseignements et suggestions qui suivent sont fournis par R.H. Pallen de l'Université Concordia, qui a vu à la coordination d'une exposition à laquelle ont participé tous les départements de sciences de son université, dans le cadre de la Semaine des sciences. De plus, la section d'Ottawa du groupe Sigma Xi a organisé une exposition très réussie au Centre commercial Bayshore d'Ottawa en mars 1989.

Comité

Lors de la Semaine des sciences à l'université, on a demandé à tous les directeurs de départements de fournir le nom d'une personne‑ressource; habituellement, il s'agissait du technicien de service qui a accès à l'équipement et connaît bien les étudiants.

Pour sa part, le groupe Sigma Xi d'Ottawa a mis sur pied un comité ad‑hoc composé de représentants de disciplines variées. Il avait également demandé à un enseignant du palier secondaire de faire partie du comité pour lui fournir de l'information sur le programme d'études en sciences dans les écoles de la région.

Un comité établi pour un événement qui se consacrerait uniquement à la chimie pourrait comprendre des experts de domaines variés de la chimie.

Lignes directrices


	· 
	L'exposition devrait être dirigée par des gens enthousiastes. Les étudiants universitaires sont d'excellents candidats.



	· 
	Le sujet doit être accessible à tout le monde.



	· 
	L'exposition devrait comprendre une expérience pratique.



	· 
	Dans la mesure du possible, les expériences doivent être reliées au thème de l'exposition.



	· 
	Les expériences de chimie doivent illustrer certains principes et expliquer un fait relié à la vie de tous les jours. Les expériences ne doivent pas être exclusivement de nature à sensation.



	· 
	Toutes les expériences et les démonstrations doivent être sans danger pour l'exécutant et l'auditoire. Elles doivent avoir été vérifiées par les éventuels démonstrateurs et doivent pouvoir fonctionner de façon répétée à tout coup devant le public. Voir les lignes directrices de sécurité à la page 12‑1 ou consulter le Manuel de sécurité en laboratoire.



	· 
	On doit faire appel, si possible, à la participation du public dans les expériences.


Affiches  (2-2)

L'emplacement et la dimension de toute affiche utilisée à l'exposition sont primordiaux.

On devrait porter une attention particulière au contenu des affiches.

On devrait prévoir au budget une somme pour la prestation professionnelle.

Remerciements

On devrait remercier toutes les personnes qui ont contribué par des dons en nature ou en espèces à l'exposition.

Endroit

Ne tenez pas l'événement à l'université, puisqu'il s'agit d'un endroit peu fréquenté par le public et que les visites à cet endroit ne font pas partie de leur circuit.

Les centres communautaires, culturels et municipaux constituent des endroits privilégiés pour tenir des expositions publiques, puisque ce sont des lieux très fréquentés et que les familles ont l'habitude de visiter ces endroits. Les centres commerciaux sont également d'excellents endroits de prédilection, mais vous devez réserver longtemps à l'avance, car la fin du mois d'octobre signifie souvent le début des expositions d'artisanat en vue de la période des Fêtes. Les jeudis soir et samedis constituent les meilleurs moments si vous désirez être assuré d'une très large affluence.

* Centre commercial : communiquez avec le gérant du centre commercial longtemps à l'avance (8 mois) pour réserver une aire et vous informer du genre d'exposition possible, des assurances exigibles (Le Centre commercial Bayshore d'Ottawa a exigé une assurance‑responsabilité de un million de dollars, soit des frais de 350 $). Des dispositions individuelles peuvent être prises avec l'ICC. Pour de plus amples détails, vous adresser au bureau national.

Centre culturel et bibliothèque : Choisissez un endroit où le public à l'habitude de se rendre pour d'autres activités, comme bibliothèque, maison de la culture, etc. L'exposition organisée à l'Université Concordia s'est tenue à l'édifice Stewart, soit un centre culturel situé à Pointe Claire au Québec. Le Centre a participé à la promotion de l'activité et à d'autres dépenses telles que le goûter des étudiants bénévoles.

Logistique

Les expériences devraient être exécutées devant un groupe approprié (ex.: à une réunion de section locale), et ce dès que tous les détails sont réglés. Une répétition devrait avoir lieu de trois à quatre semaines avant l'événement dans une école secondaire ou un endroit semblable, afin de vérifier le déroulement des expériences et de résoudre tout problème susceptible de se présenter.

Vous devez passer en revue tous les détails relatifs à la préparation et au déroulement de l'activité. Décidez de la mise en place et assignez chaque exposant à un endroit particulier. Prenez les dispositions nécessaires en vue de la livraison des tables et de tout autre matériel.
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Décidez avec l'établissement du temps nécessaire pour la mise en place. Assurez‑vous que le comité arrive à l'heure sur les lieux. Enfin, nommez une personne responsable de la vérification finale.

Publicité

Il est conseillé de distribuer des dépliants dans les écoles élémentaires et secondaires, de prévoir des entrevues avec la presse écrite et parlée ou encore d'annoncer vos activités sur les ondes de la radio ou de la télévision communautaires.

Coûts

Il faut prévoir aux dépenses le coût des assurances, de location des tables et tableaux d'affiches, les frais de poste, d'envoi, d'équipement et de fournitures.

Évaluation

Le groupe d'Ottawa a conçu un formulaire d'évaluation qui a été distribué aux participants. Ce formulaire a également servi de bon de participation en vue du tirage de deux prix. Le nombre de réponses au sondage a été négligeable (20 formulaires remplis, dont sept par des adultes).

On a évalué à 1000 personnes le nombre de visiteurs à l'exposition au centre commercial (une journée de 8,5 heures), soit 65 % d'adultes, 30 % d'enfants et 5 % d'adolescents (fin du secondaire et début collégial). Un grand nombre du dernier groupe étaient présents dans le mail, mais n'ont pas visité l'exposition.

Exemples de démonstrations et d'expériences

Expériences de chimie effectuées par le groupe de Concordia



	· 
	Extraction de soxhlet de végétaux tels que chou, épinard, etc.

	
	

	· 
	Chromatographie d'un échantillon d'épinard pour illustrer les différents chlorophiles.

	
	

	· 
	Mesure du pH à l'aide d'un pH‑mètre, de papiers pH, d'indicateurs pour des produits alimentaires tels que jus de citron, boissons gazeuses, eau, autres jus, vinaigre, etc.

	
	

	· 
	Titrages manuels et automatiques de solutions acides et basiques.

	
	

	· 
	Réactions du nitrogène liquide sur des substances telles que banane, caoutchouc, etc., pour démontrer les différents états de la matière).

	
	

	· 
	Modélisation moléculaire de produits tels que alcool, aspirine, héroine, vitamines, à l'aide d'un ordinateur personnel.

	
	

	· 
	Produits chimiques dangereux et nocifs ‑ Renseignements sur la nature de la toxicité de différents produits chimiques (prospectus, dépliants); utilisation de faux produits tels que farine ou sucre à glaçer pour donner une idée des quantités d'autres composés dont la dose peut être mortelle.

	· 
	Jeu‑questionnaire informatisé (conçu par les étudiants).


Vous trouverez de l'information sur l'exposition "Tout est toxique" à la page 2‑6 de cette section.

Préparatifs en vue des démonstrations

Les démonstrations en publie de quelques‑unes des réactions chimiques les plus visuelles remportent toujours beaucoup de succès. Douglas Hayward, FCIC, donne déjà depuis un bon nombre d'années des démonstrations en classe. Son vidéo intitulé "Do‑It‑Yourself Chemistry" est toujours extrêmement apprécié. Un livret distinct, qui donne une description de diverses expériences, est également en vente (Voir page 1‑4 pour connaître comment se procurer ce vidéo ou son livret).

David Harpp, FCIC, de McGill University à Montréal, au Québec, est conférencier publie depuis maintenant plus de 20 ans. Il donne des spectacles de chimie en compagnie de Ariel Fenster, MCIC, et de Joe Schwarcz du Collège Vanier.

* Par ailleurs, une publication intitulée Chem 13 News conçue par le département de chimie de l'Université de Waterloo est susceptible de vous intéresser. Chaque numéro comprend des idées intéressantes. Pour de plus amples renseignements, prière d'écrire à l'adresse suivante: Chem 13 News, Département de chimie, University of Waterloo, Waterloo (Ontario) N2L 3G 1; Tél.: (519) 885‑1211, poste 2505. Le rédacteur en chef de cette publication est L.J. Brubacher, MCIC. Le prix d'un abonnement est de 10 $ pour un an et de 19 $ pour deux ans.

D'autre part, Donovan Olds, du département de chimie de l'Université York, a dressé une liste de 17 démonstrations destinées aux écoles secondaires ontariennes; une corrélation a été établie entre ces expériences et le programme des cours de chimie approuvés de l le année en Ontario. Vous pouvez obtenir sur demande cette liste à l'adresse suivante : Donovan Olds, Département de chimie, York University, 4700, rue Keele, North York (Ontario) M3J lP3.

Personnes‑ressources

Expositions grand publie

	Donald Irish, FCIC
	Normand Voyer, MCIC

	University of Waterloo
	Université de Sherbrooke

	Tél.: (591) 885‑1211, ext. 2500
	Tél.: (819) 821‑7005

	
	

	June Winter, MCIC
	Mme Gilberte LeBlanc

	Memorial University
	Université de Moncton

	Tél.: (709) 737‑8772
	Tél.: (506) 858‑4361

	
	

	Kara Rosenquist, MCIC
	Section locale de Toronto

	Section locale d'Edmonton
	David Naranjit, MCIC

	Tél.: (709) 737‑8772
	Tel: (416) 979‑5313

	Téléc.: (403) 438‑0396
	Pierre Potvin, MCIC

	(voir ACCN janv. 92,
	Tél.: (416) 736‑2100

	p. 17)
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Organisation d'une exposition

R.H. Pallen, MCIC
Ralph Tross

Université Concordia
Ottawa Sigma Xi

Tél.: (514) 848‑3383
Université d'Ottawa


Tél.: (613) 564‑2446

Démonstrations


Reg Mitchell, FCIC
David Harpp, FCIC

University of Victoria
McGill University

Tél.: (604) 721‑7259
Tél.: (514) 672‑5782


Douglas Hayward, FCIC
Ariel Fenster, MCIC

Universit of British Columbia
St‑Lambert (Québec)

Tél.: (604) 228‑3402
Tél.: (514) 428‑2341

Dans le Journal of Chemical Education, on a dressé la liste du matériel de ressources que peuvent se procurer les personnes intéressées à donner des démonstrations. Le matériel fait mention d'expériences qui peuvent être effectuées tant à l'école primaire qu'à l'université (Katz, David A., Science Demonstrations, Experiments, and Resources : A reference list for elementary through college teachers emphasizing chemistry with some physics and life science. J. Chem. Ed.., 1991, 68: 234‑244).

Vous trouverez de l'information et des lignes directrices sur les démonstrations à la section Les scientiriques et les visites dans les écoles.
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TOUT EST TOMME : CEST UNE OUESTION DE DOSAGE


M.G. Hogben, Département de chimie, Université Concordia, 7 novembre 1984

Il y a 500 ans, Paracelse (1493‑1541) a déclaré : "Toutes les substances sont poison sans exception. Seule la bonne dose différencie le poison du remède."

L'ingestion (liquide ou solide) d'un ou l'autre des produits domestiques suivants, à toutes les heures ou deux d'intervalles réguliers, peut causer la mort d'un enfant de deux ans qui pèse environ 23 lb (10 kg). Il en faut souvent beaucoup moins pour entraîner la mort ou blesser sérieusement des enfants qui sont forts et en santé.

	Alcool
	100 g ou environ 1 tasse 1/2 de vodka, gin, etc.

	Sel
	37 g ou 2 oz

	Sucre
	300 g ou 1/2 lb

	Caféine
	30 g ou 1 oz, soit l'équivalent de 20 tasses de café, thé ou cola

	Levure
	(50 % de tartre; 50 % bicarbonate de soude)
10 g (La. p. 316)

	Graines de fruits
	(pomme, pêche, abricot, prune) De 5 à 25 graines peuvent être mortelles, puisqu'elles libèrent lentement dans l'estomac du cyanure (La. p. 277)

	ASA
	2 g d'aspirine (6 comprimés)

	Phénacétine
	10 g (Tylenol) (La. p. 328)

	Cigarettes
	(2 g de tabac) 20 ingérées et non fumées!; en fait, deux cigarettes contiennent suffisamment de nicotine pour être mortelles, mais l'absorption est trop lente.

	Allumettes
	friction (chlorate de potassium) 50‑100 têtes d'allumette (La. p. 407)

	Herbicide
	2 g de chlorate de potassium

	Dissolvant à vernis
	100 ml d'acétate d'éthyle ou d'acétone ou à ongles trois bouteilles d'un once

	boule de naphtaline
	2 g de naphtaline (La. p. 211)

	Bâtons désodorisants
	5 g de p‑dichlorobenzène (La. p. 178)

	Kérosène/Têrébenthine
	et autres essences minérales : 10 ml a déjà été mortel

	Allume‑feu
	1 g de métaldéhyde (La. p. 202)

	Combustible à fondue

	50 ml ou 1/4 tasse d'hydrate de méthyle) ‑ Remarque: de petites quantités causent irrémédiablement la cécité

	Peintures au latex
	50 ml (La. p. 318)

	Peintures à base
	équivalent du kérosène d'huile

	Détergents
	(lave‑vaisselle, lessive, shampooing) minimum fatal : plus de 1 g (La.p.315)

	javellisant
	15 mi (La. p. 314) aussi corrosif que la soude caustique; irritant majeur mais sans
conséquences irrémédiables

	Débouche‑conduits
	5 g de Draino ou Liquid Plumr avec conséquences sub‑létales terribles



ou même pure EAU! : l'absorption forcée d'un gallon d'eau en moins d'une heure est mortelle. Ainsi, la dose mortelle pour des poisons bien connus tels que le cyanure et la strychnine serait d'environ 20 mg pour un enfant de deux ans.

REMARQUE : Cette information ne sert pas de diagnostic ou de traitement à quiconque; il s'agit simplement d'une mise en garde! Si vous croyez que votre enfant s'est empoisonné, communiquez avec l'hôpital et informez‑le de vos soupçons. 111 existe des centres anti‑poison aux endroits suivants

Hôpital Ste‑justine

Québec

ou Hôpital pour enfants de Montréal

Centre anti‑poison 
1800 463‑5060

Références : La plupart des références susmentionnées sont tirées du livre Lange Handbook o foisoning. de R.H. Dreisbach. Par exemple: La. p. 328 correspond à la page 328.
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VISITES DE LABORATOIRES
Afin d'aider les élèves à mieux comprendre la chimie, la section d'Ottawa de l'ICC a cru qu'il serait profitable de les exposer à différents types de laboratoires de chimie. David Grattan, coordonnateur de ces visites, nous a livré les informations qui suivent.

Détails préparatoires

En 1989, on a envoyé une lettre aux directeurs de tôus les laboratoires de chimie régionaux au sein des services gouvernementaux fédéraux, universités et entreprises privées. On a demandé à ces établissements de participer à la Semaine nationale de la chimie en ouvrant leurs portes de laboratoires aux élèves.

La plupart des laboratoires ont répondu avec empressement à la demande et il est apparu évident que presque tous les laboratoires pressentis étaient désireux d'apporter leur concours. On a demandé ce qui suit aux laboratoires :

	1)
	le groupe d'âge des élèves qui profiteraient de cette visite; Remarque: Tous les laboratoires ont précisé qu'ils étaient     désireux de recevoir des élèves du secondaire;



	2)
	le nombre maximum d'élèves par groupe;



	3)
	une description des activités du laboratoire;



	4)
	l'heure et la journée les plus appropriées.





On avait insisté sur le fait qu'on ne voulait pas imposer un fardeau excessif aux laboratoires puisqu'on désirait les voir participer aux prochaines Semaine nationale de la chimie.

A partir des informations recueillies, on a établi un programme qui a été distribué à tous les conseillers scientifiques des divers conseils scolaires locaux. Il est préférable d'effectuer cette démarche avant les vacances estivales, puisque de nombreuses écoles n'ont dit avoir reçu l'information que très tard à l'automne. A l'avenir, la Section prévoit travailler de concert non seulement avec les conseillers scientifiques mais avec l'Association des enseignants en sciences.

On a demandé aux enseignants de communiquer avec le coordonnateur chargé de la réservation des visites (selon l'ordre d'arrivée). Le coordonnateur a tenu au courant les laboratoires participants et les a prévenus des écoles et enseignants engagés, de façon que ces derniers puissent discuter des détails préparatifs directement avec les laboratoires.

A la suite de chacune des visites, on a remercié les laboratoires de leur participation et on les a invités à nous faire part de leurs commentaires en vue d'améliorer les visites.
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Résultats

Des 14 laboratoires inscrits au programme, dix ont reçu des visiteurs et les endroits à visiter ont été réservés à 62,5 %. Au cours de la Semaine nationale de la chimie, 444 élèves du secondaire de la Région de la Capitale nationale ont visité un laboratoire de chimie. D'après les commentaires reçus par les différents laboratoires, élèves et enseignants, j'en conclus que les visites se sont très bien déroulées. Par conséquent, nous prévoyons répéter l'expérience.

Après l'expérience de 1990, M. Grattan a eu quelques commentaires à apporter au sujet de la planification des visites de laboratoires destinées aux élèves des écoles secondaires. Au lieu de passer par le conseil scolaire, on s'est aperçu qu'on a obtenu de meilleurs résultats en faisant parvenir directement de l'information aux enseignants. On a constaté que la demande pour des visites s'est accrue même si le nombre réel de visites effectuées a diminué en raison des compressions gouvernementales. L'exercice s'est avéré profitable malgré tout. M. Grattan a souligné également qu'il était important de communiquer avec les enseignants une semaine avant la date prévue des visites.

Pour de plus amples renseignements :

David W. Grattan, MCIC

Institut canadien de conservation

Tél.: (613) 998‑3721

La section locale d'Edmonton a organisé diverses visites industrielles à l'intention des élèves du secondaire et du publie adulte. Ces visites ont été annoncées dans le journal (voir exemple de publicité à droite). En général, les lignes directrices d'organisation pour ces visites ont été les mêmes que celles qui avaient été établies pour les visites de laboratoires.

Cependant, ces visites comportent un inconvénient. En effet, pour ces deux formes de visites, les entreprises d'accueil ont mentionné qu'elles ne peuvent accueillir les élèves du primaire et que la préférence est accordée à de petits groupes (10‑12 personnes). Au moment de pressentir d'éventuelles entreprises d'accueil, prenez soin de vous informer au sujet du nombre et du genre de participants qu'ils souhaitent recevoir dans leurs lieux. Dans le cas où le nombre d'élèves de votre classe est élevé, vous pouvez leur proposer qu'un groupe assiste à une présentation des activités de l'entreprise ou du laboratoire, suivie d'une période de questions, pendant que le second groupe visite les installations.
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Les personnes rattachées aux organismes suivants ont organisé avec succès des visites à des laboratoires industriels et gouvernementaux lors de la SNC 1991. :

	Murray Brooker, FCIC
	D. Cooney, FCIC

	Memorial University
	Section locale d'Ottawa

	Tel.: 737‑8088
	Tél.: (613) 993‑2097

	
	(voir ACCN, fév. 92, p. 15)

	
	

	Barry Smallbone, MCIC
	Trefor V. Jones, MCIC

	Section locale de Hamilton
	Section locale de Saskatchewan sud

	Tél.:(416) 335‑9224
	Tél.: (306) 780‑5812
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UN MOT SUR LES CONFÉRENCIERS

La vaste majorité des répondants au questionnaire, qui a été distribué l'an dernier à la suite de la Semaine nationale de la chimie, manifeste de l'intérêt pour les conférenciers invités à des conférences publiques. Cependant, beaucoup reste à dire avant de décrocher le récepteur pour lancer une invitation.

Thème

* Cette année, aucun thème national n'a été réservé pour la Semaine nationale de la chimie 1992, mais rien ne vous empêche d'y aller du vôtre. Voici certains points à considérer avant de lancer une invitation :

· Le sujet que vous proposez convient‑il au thème?

· Le sujet est‑il susceptible d'intéresser votre collectivité? En d'autres termes, existe‑t‑il un public potentiel?

· Le sujet est‑il suffisamment intéressant pour les faire quitter le foyer?

· Avez‑vous un conférencier précis en tête?

Votre public

	· 
	Votre sujet est‑il susceptible d'intéresser tout le monde ou un public particulier ‑‑ par exemple, 
parents, élèves, chimistes, environnementalistes, pharmaciens, femmes au foyer; groupes de jeunes tels que scouts ou jeannettes. Votre conférencier invité aura besoin de connaître à quelpublic il ou elle s'adressera.



	· 
	Combien de personnes attendez‑vous?


Sujets possibles: alimentation; entreposage des déchets; les femmes en chimie et en génie chimique; fabrication du vin et de la bière; combustibles fossiles contre synthétiques; allergies; pesticides. Quels sont quelques‑uns des "sujets brûlants" dans votre collectivité? Inspirez‑vous des lignes ouvertes de votre station radiophonique locale ou des lettres des lecteurs de votre journal. Vos entreprises, universités et hôpitaux locaux se concentrent dans quelles activités? Nul doute qu'il existe des experts dans votre région prêts à vous entretenir de leurs projets favoris.

Endroits où recruter des compétences:


· Les entreprises de votre région. Les services de relations publiques de ces entreprises peuvent vous suggérer un conférencier possible. Cette solution comporte certains avantages : aucuns frais engagés probables; le conférencier a des chances d'être quelqu'un de votre collectivité, qui soit sensible aux "sujets brûlants" de cette dernière.

· Votre université. Quels sont les projets de recherche innovateurs en cours? Vous n'aurez sans
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	doute aucune difficulté à trouver un professeur ou étudiant des études supérieures prêt à vous entretenir de sa "marotte".



	· 
	Dans les cas où votre public cible se compose d'élèves du secondaire, songez à des étudiants en chimie, en génie chimique ou en technologie chimique du premier cycle pour venir leur parler. Outre le fait que les étudiants sont plein d'enthousiasme et d'énergie, ils sont à peu près du même âge que leur public, ce qui sert d'excellent modèle aux élèves.



	· 
	Les chimistes et ingénieurs chimistes à la retraite de votre collectivité peuvent s'avérer des  ressources de prestige. Ils ont déjà prouvé leur dévouement au domaine et possèdent des compétences incontestables, à partir desquelles on peut s'inspirer.



	· 
	Vos collègues de travail ou ceux de la section locale ont peut‑être des conférenciers et thèmes à vous suggérer.



	· 
	Le Comité consultatif des administrateurs et directeurs sortants (PODAC) connaît plusieurs membres qui se sont montrés intéressés à prendre la parole sur divers sujets. Voir la liste à l'annexe A.



	· 
	Votre association d'anciens publie‑t‑elle un répertoire des coordonnées de travail des personnes diplômées? L'une d'entre elles serait peut‑être intéressée à venir vous entretenir des diverses carrières qui s'offrent aux chimistes, ingénieurs chimistes et technologues en chimie.



	· 
	Votre collectivité a‑t‑elle une maison des sciences? Dans l'affirmative, pourquoi ne pas communiquer avec eux pour des suggestions?




Vous avez à présent votre sujet, vous avez ciblé votre public et son nombre, et vous avez en tête deux conférenciers potentiels. Le reste n'est qu'une affaire de rien : réserver un endroit; annoncer l'événement et voir des centaines de gens se présenter à la conférence. Cependant, à la lecture de la section Les médias et vous (page 6‑1), vous constaterez que les ingrédients du succès ne se limitent pas qu'à ce qui vient d'être dit. En fait, vous devez planifier longtemps à l'avance, être persistents et persuasifs pour attirer un publie.

· Enfin, envisagez d'autres options ‑ tables rondes, lignes ouvertes; présentations vidéo; jeuxquestionnaires pour les élèves.

Remarque:Un certain montant d'argent est réservé pour aider à défrayer les frais de déplacement des conférenciers. Si vous êtes intéressé à ce que votre organisme profite de cette aide, veuillez faire parvenir au bureau national une description détaillée de l'événement, son objectif et le montant nécessaire.

** Bien qu'il n'existe aucun thème pour la SNC 1992, l'accent devrait porter, dans la mesure du possible, sur des questions d'actualité qui sont pertinentes au Canada.

**Durant la Semaine nationale de la chimie 1991, quelques groupes ont organisé des conférences publiques. Voici les noms des conférenciers et organisateurs ainsi que leur affiliation. Vous pouvez communiquer directement avec ces personnes.
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Organisateurs :


	David Thorn, MCIC
	Elizabeth McDonald, MCIC

	Collège communautaire du
	Section Locale de Vancouver

	Nouveau‑Brunswick
	Tél: (604) 224‑4331

	Tél.: (506) 658‑6600
	(voir ACCN, fév. 92, p. 16)

	
	

	Janice Kelland, MCIC
	Brian McCarry, FCIC

	Memorial University
	McMaster University

	Tel.: (709) 737‑8047
	Tel.: (416) 525‑9140

	
	

	Murray Brooker, FCIC
	

	Memorial University
	

	Tél: (709) 737‑8088
	

	Téléc: (709) 737‑3702
	

	
	

	
	

	Table ronde :
	

	
	

	B.K. Afghan, FCIC
	

	Centre canadien des eaux intérieures
	

	Tél.: (416) 336‑4661
	

	
	

	
	

	Conférenciers
	

	
	

	Don Irish, FCIC
	Jeffrey L.C. Wright, MCIC 

	University of Waterloo
	Conseil national de recherches

	Tél.: (519) 885‑1211, poste 2500
	Laboratoire de recherches

	
	de l'Atlantique

	
	Halifax

	
	

	David Thorn, MCIC
	Roxanne Deslauriers

	Collège communautaire du
	Institute des sciences biologiques

	Nouveau‑Brunswick
	Conseil national de recherches

	Tél.:(506) 658‑6600
	Tél.:(613) 993‑9101


Pour d'autres conférenciers potentiels, consulter l'Annexe B.
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ACTIVITÉS ÉTUDIANTES

Les étudiants peuvent contribuer à la Semaine nationale de la chimie en participant à des activités de sensibilisation.

Les membres des sections étudiantes peuvent ainsi organiser des portes ouvertes au département de chimie de leur université ou collège. Une visite du département peut comporter des démonstrations de chimie intéressantes qui sauront capter l'intérêt des visiteurs. D'autres peuvent préférer monter une exposition dans un centre commercial ou communautaire à l'intention du grand public.

Parmi les idées glanées de la SNC 89, mentionnons un jeu‑questionnaire sur la chimie, où les élèves du secondaire s'opposent, style "Génies en herbe", et répondent à des questions sur les structures chimiques, noms et événements reliés à l'histoire de la chimie. Des livres sont remis aux gagnants ainsi que des t‑shirts décorés des symboles chimiques.

Les étudiants pourraient également être intéressés, durant cette semaine, à visiter des entreprises ou laboratoires de recherche. En revanche, ils pourraient s'efforcer de visiter les écoles élémentaires et secondaires de la région, et donner des exposés sur des sujets tels que la prévention de la pollution ou la chimie des aliments, et ce en tenant compte des aspects chimiques dans le quotidien. Nul doute que des messages visuels enlevants véhiculés par des jeunes ont de l'effet sur la façon dont la chimie influence la vie de chacun. Environnement Canada fournit sur demande une trousse d'information qui porte sur la destruction de la couche d'ozone (Environnement Canada, Direction générale des communications, Ottawa [Ontario] KlA OH3). Comme il s'agit d'un problème avec lequel seront aux prises les prochaines générations, les étudiants semblent manifester de l'intérêt pour les questions environnementales et travailler à l'élimination de la pollution globale à une échelle individuelle.

Le département de chimie de York University de Toronto a annoncé au cours de la Semaine nationale de la chimie 89 la création d'un "Temple de la renommée de la chimie" pour souligner les substances et produits chimiques qui ont été bénéfiques à la société et pour rendre hommage aux inventeurs et découvreurs. Au total, sept produits ont été choisis l'automne dernier par les professeurs du département de chimie de York et par les élèves du secondaire de l'Ontario : ammoniaque, aspirine, nitroglycérine, nylon, pénicilline, acide sulfurique et téflon.

Chaque année, on fera l'annonce d'un maximum de trois "intronisations" au cours de la Semaine nationale de la chimie,. Nous acceptons présentement les propositions du grand public pour les prix de 1992, en particulier celles proposées par les étudiants. Pour plus de renseignements, communiquer avec M. Pierre Potvin, MCIC, Département de chimie, York University, 4700 rue Keele, North York (Ontario) MM lP3; tél.: (416) 736‑2100.

Comme la Semaine nationale de la chimie est avant tout un exercice de communications, les étudiants et leurs professeurs seront possiblement intéressés à pousser plus loin l'expérience avec les médias. Les stations de télévision locales sont souvent réceptives à l'idée de promouvoir les projets des jeunes. Ainsi, à Victoria, une émission avec ligne ouverte a été conçue conjointement avec l'université et a remporté un succès instantané, puisqu'on y a abordé les questions du jour telles que : Que doit‑on jeter à l'évier?

Les journaux pourraient publier des articles sur des sujets connexes accompagnés de photos et rédigés par des étudiants.
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Par ce défi lancé aux étudiants, nous espérons qu'un grand nombre d'entre eux désireront poursuivre une carrière en chimie et seront encouragés par les aspects positifs de cette carrière. Enfin, dans nos efforts pour donner une meilleure image de la chimie, il ne faudrait pas oublier de mettre l'accent sur la sécurité plutôt que sur le spectaculaire.

Au cours de leur participation aux activités de la SNC de 1991, les membres des sections étudiantes ont exercé une grande influence sur les jeunes, que ce soit lorsqu'ils ont visité les écoles élémentaires et secondaires pour donner des démonstrations ou encore pour s'adresser aux élèves.

* Collège communautaire du Nouveau‑Brunswick (situé à Saint John au Nouveau‑Brunswick), des étudiants du Programme coopératif de technologie chimique ont organisé une conférence pour souligner la SNC 1991. Les étudiants avaient même préparé un buffet.

Les membres de la section étudiante de la Memorial University ont vendu des tableaux périodiques, de la dimension d'une affiche, au coût d'environ 5 $. Ces affiches furent laissées dans les écoles après leur visite et sont très appréciées des jeunes. La Section ‑étudiante utilise ainsi l'argent amassé pour financer certaines de ses activités. Pour vous procurer ces tableaux, veuillez consulter la section Ressources pour connaître le nom de la personne‑ressource à qui passer votre commande.

* Université of Manitoba a organisé une soirée de remise de prix de l'ICC lors de la SNC 1991. Des prix furent décernés à des étudiants en provenance de trois universités lors de cette soirée qui a été suivie par une allocution qui portait sur l'utilisation des théories informatiques pour étudier les merveilles de la chimie organique et biologique.

* Les étudiants de l'Université du Québec à Chicoutimi ont visité le cégep de Chicoutimi et y ont prononcé une allocution sur les avantages de poursuivre ses études en chimie à l'université.

* Lors de la SNC, la section étudiante du Erindale College a profité du 25e anniversaire du collège pour rappeler les faits saillants de l'enseignement des sciences au collège.

La liste qui suit donne les noms des personnes‑ressources ainsi que des établissements auxquels sont rattachées les sections étudiantes qui ont été actives lors de la SNC 1990 et 1991.

David Thorn, MCIC
Don Irish, FCIC

Collège communautaire du Nouveau‑Brunswick
University of Waterloo

Tél.: (506) 658‑6600
Tél.: (519) 885‑1211, poste 2500

Paul Munroe

Université du Nouveau‑Brunswick

Tél.: (506) 453‑4781

Participez! N'aimeriez‑vous pas que votre activité figure dans le Recueil de ressources de 1993?
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LES MÉDIAS ET VOUS

L'une des tâches qui importe au moment de la préparation de la Semaine nationale de la chimie est de bien communiquer son message. Vous devez laisser savoir à vos publics de que vous entendez faire. Des personnes autres que le grand public peuvent êtte intéressées à ce vous avez planifié: membres de la section locale, enseignants en sciences des conseils scolaires, gens d'affaires de la région, tous sont des publics cibles potentiels.

Les médias

Les relations avec les médias ne commencent pas qu'avec la Semaine nationale de la chimie. Elles doivent être maintenues en permanence. Une fois un contact établi, continuez à l'entretenir. Faites parvenir des communiqués de toutes les activités locales de votre section, particulièrement toutes celles auxquelles participent les enfants et les élèves. Les soirées de remises de prix en sont un excellent exemple. Les médias, en particulier les journaux et la télévision, sont friands d'images. Les activités auxquelles participent des enfants sont toujours très courues.

Pour inciter les médias à couvrir certaines de vos activités, souvenez‑vous que la SNC ne constitue pas nécessairement une "nouvelle", il s'agit plutôt d'un exercice qui sert à sensibiliser le public. Visez à obtenir une couverture médiatique par les journaux de votre collectivité ou encore par votre station de télévision régionale et communautaire.

Les personnes‑ressources

La plupart des sections locales sont situées non loin d'une université qui possède possiblement un service de relations publiques ou de communication. Dans l'affirmative, demandez un exemplaire de sa liste de presse. De plus, le bureau peut fréquemment vous aider dans d'autres domaines comme la rédaction de communiqués de presse, les appels téléphoniques et l'envoi de trousses aux médias.

Si vous devez bâtir une liste des membres de la presse, vous devez dans un premier temps consulter l'annuaire téléphonique pour connaître les numéros de téléphone des journaux, stations de radio et de télévision de la région. N'oubliez Pas d'ajouter le numéro de la télévision communautaire et tout hebdomadaire ou journal communautaire. Vous pouvez encore communiquer avec le service de nouvelles de la Presse canadienne. Cette agence possède des bureaux partout au pays et une nouvelle peut être traitée à partir de n'importe quel coin du Canada.

Une fois cette étape franchie, prenez la peine de communiquer avec le rédacteur en chef de votre journal. Vérifiez s'il existe un responsable des sciences, des affaires environnementales ou de la santé et demandez à parler à cette personne. Dans la mesure du possible, communiquez en premier avec le ou la journaliste attitrés à cette section.

Enfin, ajoutez à votre liste toute émission radiophonique ou télévisée axée sur la collectivité. Dans ce cas, la personne avec qui communiquer est le réalisateur ou la réalisatrice.
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L'Association canadienne des rédacteurs scientifiques peut également vous aider. Ses membres sont répartis partout au pays et plusieurs d'entre eux demeurent probablement dans votre région. Les personnes intéressée à en savoir davantage au sujet de l'ACRS et de ses membres doivent communiquer avec Catherine Bryant, Directrice générale, SCRS, 24 avenue Ryerson, pièce 209, Toronto (Ontario) M5T 2P3; tél.: (416) 361‑1427; téléc.: (416) 860‑0826.

Comment établir des contacts

Le communiqué de presse est la façon la plus courante de transmettre votre message. Veuillez consulter la section Comment rédiger un communiqué de presse.

Attirer l'attention

Une façon d'attirer l'attention sur la Semaine nationale de la chimie, c'est de proposer un événement spécial ou une activité intéressante qui s'étendra sur plusieurs jours. En 1989, l'Université York a eu la brillante idée du "Temple de la renommée de la chimie" (voir page 5‑1). Cette idée a non seulement suscité l'intérêt du public pour la Semaine, mais a assuré la couverture de l'événement par les médias et donné une publicité à des substances chimiques dont l'apport bénéfique risquerait autrement de passer sous silence, compte tenu des conditions défavorables actuelles.

Choisir le bon moment

Il n'est jamais trop tôt pour songer à établir des relations avec les médias. Préparez le plus tôt possible un communiqué de presse annonçant la date à laquelle se tiendra la Semaine nationale de la chimie dans votre région et certaines des activités au programme. Il s'avère également une excellente idée d'expliquer le pourquoi de cette semaine, y compris des activités qui se sont tenues l'an dernier. Avant de leur faire parvenir le premier communiqué de presse, vous pouvez même communiquer avec les médias pour les prévenir de votre envoi, ce qui vous permettra de connaître le niveau d'intérêt de la personne face à l'événement.

Il est bon de rappeler l'événement au cours de l'été ou au début de septembre en donnant les renseignements supplémentaires qui sont connus. Puis, deux semaines avant l'événement, expédiez un communiqué de presse final avec tous les renseignements connus. Sachez que si vous faites parvenir votre communiqué de presse trop à l'avance, on risque de le classer dans un dossier ou de le mettre aux rebuts. Quelques jours avant l'événement, téléphonez à nouveau à la personne pour lui rappeler l'événement. Un suivi par téléphone vous permet de vérifier si votre communiqué s'est bien rendu à la bonne personne et de réitérer l'invitation en vue d'assurer la couverture de l'événement. Voir les renseignements qui suivent sur Comment rédiger un communiqué de presse.

Soyez prêts à répondre aux questions portant sur des sujets techniques dans un vocabulaire non hermétique. Évitez le plus possible le jargon scientifique; par contre, si un terme technique doit être employé, prenez soin d'expliquer sa signification et le pourquoi de son utilisation.

Si une causerie est organisée dans le cadre de la Semaine nationale de la chimie, vous pouvez soit envoyer un communiqué de presse accompagné d'un exemplaire du discours ou soit demander aux médias de vous faire savoir s'ils désirent en obtenir un exemplaire. Point de vue coût, la dernière solution est avantageuse, mais il faut simplifier les choses pour la presse. Ils vous en seront reconnaissants. Il est sage de vous informer si le conférencier accordera des entrevues à la presse avant ou après son exposé.
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Lorsque c'est possible, communiquez avec les médias régionaux de une à deux semaines avant l'événement pour vérifier s'ils ont toujours en main le matériel que vous leur avez fait parvenir, s'ils désirent plùs de renseignements et s'ils prévoient envoyer quelqu'un couvrir l'événement.

La télévision est sans doute le média le plus efficace pour faire passer votre message. Faire la manchette, rien que quelques secondes, au téléjournal de 18 heures peut vous donner beaucoup de publicité. Les réalisateurs de télévision et rédacteurs en chef affectionnent particulièrement la nouvelle imagée : favoriser toutes les activités auxquelles participent les enfants et dignitaires locaux; un montage visuel avec d'impressionnants effets spéciaux est également très prisé.

Au moment de songer à faire appel à la télévision, n'oubliez pas de penser à votre station de télévision communautaire. Votre station s'intéresse habituellement aux activités qui touchent la communauté, mais a fréquemment besoin de toute l'aide possible à la programmation. La section locale de SaskatchewanNord a remporté un succès considérable par le biais de son canal de télévision communautaire. La Section possède quelques 10 vidéos de sources différentes sur la chimie, y compris de sociétés industrielles et professionnelles. L'an dernier, ces vidéos ont été télévisés à plusieurs reprises, gratuitement, au cours de la Semaine nationale de la chimie et ont semblé faire une bonne impression sur le publie. La Section possède des vidéos de l'American Chemical Society, de l'American Institute of Chemical Engineers et de plusieurs grandes entreprises chimiques, ainsi que le vidéo "Do‑It‑Yourself Chemistry" de Douglas Hayward, FCIC, de la Section de Vancouver. Ce dernier semble avoir été le plus apprécié de tous tant par la station que par le public.

Comment rédiger un communiqué de presse

D'après Jack Miller, rédacteur scientifique au Toronto Star, le communiqué de presse ressemble à ce qui se passe dans un bar. Vous avez 10 secondes pour faire bonne impression. Lors d'une récente conférence, M. Miller a souligné qu'il s'appuie sur le contenu de la première phrase d'un communiqué de presse, pour décider s'il ira plus loin dans sa lecture. Si le communiqué ne retient pas son intérêt, il prendra le chemin de la corbeille de recyclage.

Au total, cinq éléments doivent être présents dans votre communiqué de presse : 1) le sujet doit apporter un élément de nouveauté; 2) le sujet doit être susceptible d'intéresser le public; 3) le sujet doit être d'intérêt pour les médias; 4) le sujet doit comprendre un élément de conflit, d'émotion ou tout autre élément pour "accrocher"; et 5) être télévisuel si on s'adresse à la télévision.

Entretenez de bonnes relations avec les responsables des journaux, stations de radio et de télévision de votre région. Dans la mesure du possible, présentez‑vous directement au journaliste de l'entreprise de nouvelles. Ne vous présentez jamais à l'improviste, communiquez d'abord par téléphone. Offrez‑leur de les aider par tous les moyens en leur fournissant du matériel d'information. Cependant, évitez d'essayer d'influencer le journaliste.

La plupart des journalistes considèrent l'information que vous leur transmettez, que ce soit par le biais d'un communiqué ou d'une entrevue, comme une déclaration officielle, ce qui signifie qu'elle peut être attribuée à une personne ou à un organisme. Si ce n'est pas le cas pour une raison quelconque, vous devez avertir le journaliste qui doit accepter de respecter les conditions de l'entente. Cette situation ne s'applique habituellement que lorsqu'il s'agit d'une entrevue.

L'idée qu'ont les médias des conférences de presse dépend de la section à laquelle se rattache le journaliste. Les journalistes assignés à la télévision et à la radio préfèrent les conférences de presse tandis que ceux de la presse écrite les détestent, car ces événements les empêchent de relater l'événement à leur propre façon. Si vous organisez une conférence de presse, rappelez‑vous de tenir compte des heures de tombée quotidiennes des médias de votre région. Parfois, l'idée peut s'avérer bonne de communiquer la veille à votre journal local les renseignements qui seront transmis à cette conférence, en particulier si vous entretenez de bonnes relations avec un journaliste. Vous pouvez ainsi communiquer par téléphone avec cette personne ou encore lui télécopier le communiqué de presse qui sera distribué à cette occasion. Les renseignements contenus dans ce communiqué peuvent être saisis d'un embargo (c'est‑à‑dire date et heure avant lesquelles la diffusion de l'information est interdite); la plupart des journaux respectent l'embargo. En communiquant à l'avance l'information et le nom d'une personne‑ressource aux journalistes de la presse écrite, vous leur permettez de rédiger et de publier une nouvelle à leur goût. Grâce à ce type de couverture à l'avance, vous augmentez vos chances de voir les médias de la radio et de la télévision assister à votre conférence de presse.

Avant tout, rappelez‑vous toujours d'utiliser ce qui fait votre force et d'entretenir de bonnes relations avec les médias de votre région.

Le communiqué de presse

Parmi les commentaires qui sont ressortis en 1990 à la suite des activités, mentionnons le besoin d'aide concernant la préparation du communiqué de presse. ‑ La majorité des gens oeuvrant dans les médias sont d'avis qu'un communiqué doit présenter les faits, sans recourir à trop d'éléments accrocheurs. Dans un premier temps, nous essayerons de vous présenter les éléments essentiels d'un communiqué de presse et vous en donnerons un exemple.

On doit rédiger un communiqué de presse sous forme d'une pyramide: c'est‑à‑dire que l'information essentielle doit se trouver dans le premier paragraphe et dès les premières lignes. Le premier paragraphe doit répondre aux cinq questions suivantes: Qui, dit Quoi, Où, Quand, Comment et Pourquoi (parfois on ajoute également la question Combien, en particulier s'il s'agit de mégaprojets financés par le gouvernement fédéral ou une grande entreprise). Les paragraphes suivants doivent venir étoffer les éléments soulignés dans l'introduction, cette information étant destinée uniquement aux personnes intéressées à poursuivre la lecture du communiqué.

Le communiqué de presse en lui‑même doit être bref (au plus une page), donner la liste des personnesressources (avec adresse et numéro de téléphone) et contenir le plus de renseignements possible. Dans vos efforts pour susciter la curiosité du média, faites preuve d'imagination plutôt que d'énoncer les faits de manière monotone. Chaque semaine, ces personnes reçoivent des centaines de communiqués de presse; alors, tâchez de vous faire remarquer en mettant en évidence les faits et en vous efforçant de ne pas rédiger la nouvelle à la place du journaliste. Dernier point, évitez à tout prix de remplir votre communiqué de citations de personnes. Les journalistes (y compris le rédacteur de Canadian Chemical News/L'Actualité chimique canadienne) feront tout pour ne pas les utiliser.

Vous pouvez vous procurer auprès du bureau national des lettres à en‑tête qui vous serviront pour vos communiqués de presse. Vous n'avez qu'à y ajouter la date et le thème de l'année si vous en avez un.
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Exemple de communiqué de presse

Semaine nationale de la chimie 1992

18‑24 octobre 1992

La chimie, c'est du plaisir et de la créativité pour tout le monde. Venez célébrer cet automne, du 18 au 24 

octobre, la Semaine nationale de la chimie dans votre collectivité ... "Pleins feux sur la chimie au Canada". La 

coordination de ce programme d'envergure nationale est assurée par la Société canadienne de chimie (SCC) qui 

est appuyée de l'active participation de la Société canadienne du génie chimique (SCGCh) et de la Société 

canadienne de technologie chimique (SCTC). Les membres de ces sociétés organisent des activités dans votre 

collectivité. Soyez de la partie et découvrez la chimie qui se fait au Canada dans votre région.

La science commence à l'école et c'est pourquoi des membres de la SCC visiteront les écoles suivantes (dresser 

la liste des écoles et dates). De plus, les organismes suivants tiendront des portes ouvertes (dresser la liste des 

entreprises ou universités, dates et heures).

Pour de plus amples, renseignements, prière de communiquer avec (donner ici le nom, l'adresse et le numéro de 

téléphone d'une personne‑ressource dans la région).
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Publicité

La publicité payante est très coûteuse mais efficace pour transmettre votre message. Par contre, si votre section locale peut se le permettre, rares sont les moyens de communication qui exercent une plus grande influence.

Toutefois, la majorité des sections locales n'ont tout simplement pas les ressources financières pour acheter du temps d'antenne ou de l'espace publicitaire. Si tel est votre cas, il existe habituellement une rubrique des activités communautaires dans la plupart des journaux, stations de radio et de télévision. Votre communiqué risque peut‑être d'être perdu dans la mêlée, mais il ne vous en coûte pas beaucoup plus qu'un timbre. Utilisez les babillards partout oÙ vous en trouvez un: écoles, centres récréatifs, universités, centres commerciaux, etc.

Toute personne intéressée à en savoir davantage au sujet des tarifs de publicité, qui peuvent varier considérablement d'une région et d'un média à l'autre, est invitée à consulter en bibliothèque la publication Canadian Advertisîng Rates and Data. Cette publication dresse la liste de tous les médias au pays, avec numéros de téléphone, fréquence de publication et tarifs de publicité.

Vos autres publics

Une fois que vous aurez établi des contacts avec le grand publie par l'entremise des médias, vous avez également d'autres publics à atteindre. Déterminez les groupes que vous désirez informer sur la Semaine nationale de la chimie et tenez compte des moyens à votre portée pour transmettre l'information.

Dans le cas des élèves des écoles de la région et de leurs enseignants en sciences, communiquez par téléphone ou par la poste avec le conseil scolaire de la région ou encore avec le conseiller scientifique. De plus, il n'en coûte rien à personne d'entrer en communication avec le conseiller d'orientation. Enfin, vous pouvez toujours vous adresser au directeur de l'école et au directeur du département de sciences, s'il y a lieu. Demandez‑leur ce qui intéresserait leurs élèves : démonstrations en classe ou peut‑être bien sortie pour visiter une entreprise ou une université. Efforcez‑vous de plaire à tout le monde en tout temps.

Les entreprises de votre milieu constituent possiblement un excellent endroit pour obtenir informations, contacts, conférenciers éventuels et visites. Communiquez avec tout organisme local de gens d'affaires tel que chambre de commerce et informez‑vous si vous pouvez insérer une annonce dans leur prochain bulletin d'information. Ils ont peut‑être besoin d'un conférencier à un prochain déjeuner‑causerie? Dans l'affirmative, voyez si quelqu'un de la section locale ne pourrait pas les intéresser.

Ressources

Vous trouverez ci‑contre une liste de gens qui possèdent des compétences particulières pour avoir eu affaire avec les médias et le public. Pour de plus amples renseignements, veuillez communiquer avec ces personnes. Nous avons également déjà mentionné les noms et adresses de certaines personnes dans les sections pertinentes des chapitres précédents.

Déjà interviewés:

	David Wiles, FCIC
	Howard Yeager, MCIC

	Victoria (Colombie‑Britannique)
	University of Calgary

	Tél.: 721‑7911
	Tél: 220‑5370

	
	

	
	

	Entrevues à la radio et à la télévision:
	

	
	

	Reg Mitchell, FCIC
	Alexander Kirk, FCIC

	(mieux connu sous le nom de M. Zonk)
	University of Victoria

	University of Victoria
	Tél: 721‑7173

	Tél.:(604) 721‑7159
	

	
	


** En plus des personnes susmentionnées, vous pouvez également communiquer avec les membres du Souscomité des relations avec la presse et le grand public (voir page iii).

LA COMMMDITE PRIVÉE
Cette section constitue un ajout au Recueil de ressources 1992. Pour obtenir du financement ou des ressources, certaines sections locales ont entrepris avec succès des démarches auprès des entreprises de leur région. Dans le cadre d'une levée de fonds, le bureau national a fait parvenir une lettre à près de 300 entreprises canadiennes membres des associations suivantes : Association canadienne des fabricants de produits chimiques, Association canadienne de l'industrie du médicament et Association canadienne des manufacturiers de spécialités chimiques. Lorsque vous vous adresserez aux firmes, il serait peut‑être bon de mentionner cet effort de levée de fonds à la grandeur du pays et de vous informer s'ils ont reçu la lettre de Josef Takats, FCIC, de la Société canadienne de chimie.

En cette période de compressions budgétaires, la concurrence se fait de plus en plus vive pour les organismes qui cherchent du financement en vue d'une bonne cause. Vous accroîtrerez grandement vos chances d'obtenir une réponse positive si vous ciblez certaines entreprises précises et travaillez avec soin votre approche.

Vous trouverez ci‑contre des lignes directrices qui vous aideront à planifier une stratégie orientée vers la commandite privée.

Messages clés : Il importe que vous ayez bien défini les objectifs du projet. Dans notre cas, il s'agit de la SNC. Par conséquent, vous désirez peut‑être prévoir certains messages clés que vous présenterez aux personnes sollicitées. Voici quelques suggestions de messages clés.

Il est important de former une main‑d'oeuvre hautement qualifiée dont les compétences contribueront au rôle joué par le Canada pour favoriser le progrès scientifique partout dans le monde.

Il existe actuellement un manque de chimistes pour combler les besoins pressants dans les domaines industriel et de la recherche.

Il faut encourager nos étudiants les plus talentueux à opter pour une carrière en chimie.

Le public est peu sensibilisé au rôle que joue la chimie dans notre quotidien. Nous devons travailler ensemble à dissiper cette "chimiphobie".

Préparez des résumés sur la SNC et votre organisation: Les commanditaires voudront s'assurer s'ils appuient un groupe solide et une cause valable. Vous trouverez ci‑contre de brèves notes sur les origines de la Semaine nationale de la chimie, notes qui pourraient vous être utiles au moment de votre préparation.


Notes sur la SNC

En 1988, une enquête canadienne qui portait sur la culture scientifique des gens a démontré que le public canadien était peu sensibilisé aux sciences et à la technologie.

Pour corriger cette situation, la Société canadienne de chimie a décidé de tenir une Semaine nationale de la chimie afin de souligner l'apport de la chimie à la vie moderne et les énormes possibilités qu'elle offre aux générations futures.

C'est en 1989 que s'est tenue la première SNC, mais la participation des sections locales a été peu élevée. En 1990, pas moins de 18 organisations ont rapporté avoir tenu avec succès des activités. Le succès a été suffisamment grand pour faire de la SNC un événement annuel.

Formes de participation au choix d'une entreprise: La commandite privée peut prendre la forme d'un don en espèces ou de la prestation gratuite de services ou d'appareils (ex. : traiteur, utilisation d'un hall ou d'une salle, soutien technique, impression de matériel, conseils de relations publiques, services de conception graphique, etc. Prévoyez demander une ‑>omme d'argent ou des services précis en vue d'un projet particulier ou d'une fraction de ce dernier.

En retour, et selon l'importance du don, vous pourriez présenter à l'entreprise des options pour souligner sa contribution:

· Logo de l'entreprise en vue au cours de l'événement

· Mention de l'entreprise dans un communiqué de presse

· Invitation des dirigeants de l'entreprise à assister à l'événement

· Mention à l'événement de la présence des dirigeants de l'entreprise et de leur contribution

· Occasions pour les invités de se faire photographier

· Mention des commanditaires de l'événement dans les publications ou la publicité

Vous pouvez assurément multiplier ces démarches élémentaires et les adapter à vos projets. Vous trouverez ci‑contre les noms des personnes‑ressources qui ont sollicité des commanditaires privés pour leurs activités de la SCN 1991:

Alan B. Fenwick, MCIC
Kara Rosenquist, MCIC

Section locale d'Ottawa
Section locale d'Edmonton

Tél.: (613) 828‑0903
Tél.: (403) 438‑5522

ORGANISATION D'UNE PORTE OUVERTE

Une porte ouverte et une exposition grand public se ressemblent du point de vue de l'organisation, sauf que dans le cas d'une exposition grand publie vous allez vers le public pour faire connaître vos réalisations et vos connaissances tandis que pour la porte ouverte, vous invitez le public à venir voir vos réalisations et à partager vos connaissances. Des dispositions logistiques de base s'appliquent aux deux activités. Une fois que vous aurez pris connaissance de cette section, vous serez peut‑être intéressé à relire la section Exposition grand publie et démonstrations.

On invite les collèges, universités, industries et établissements de recherche à ouvrir leurs portes au public au cours de la SNC 1991. De nombreux départements de chimie d'universités tiennent annuellement des portes ouvertes et disent que cet exercice est utile et enrichissant.

Pourquoi tenir une porte ouverte? Pour cultiver chez le public une image positive de la chimie. Les jeunes gens talentueux ont besoin de sentir les aspects positifs de la chimie afin de se sentir stimulés à entreprendre une carrière en chimie. L'essor futur de la profession et la santé économique de l'industrie chimique reposent sur ces fondements.

Comment tenir une porte ouverte réussie? Planification, participation et publicité!

Organisation: Formez un comité organisateur. On ne peut s'attendre à ce qu'une seule personne accomplisse tout le travail à partir du coin de son bureau. Identifiez votre public cible et décidez ce que vous voulez mettre en valeur. Jugez de l'intérêt de votre programme ou de vos expositions auprès d'un petit groupe de gens de votre public cible bien avant l'ouverture de votre porte ouverte.

Prenez soin d'établir un budget, un plan de dotation et un échéancier avec des responsabilités désignées pour chacun. Les gens accomplissent un meilleur travail losrqu'ils savent avec précision ce qu'on attend d'eux. Préparez une liste de contrôle des choses à exécuter à l'avance et le jour même de l'ouverture.

Participation: Une porte ouverte réussie exige la participation d'un grand nombre de personnes. Invitez des bénévoles dynamiques à se joindre à votre comité organisateur. Intéressez un ou deux enseignants de la région (niveau élémentaire et secondaire), recrutez des personnes dans votre organisation, ajoutez à celà quelqu'un des médias ou d'une firme locale de relations publiques et enfin invitez quelques élèves du secondaire à la planification des activités.

Publicité : La meilleure porte ouverte au monde ne peut être un succès sans publicité. Communiquez avec les médias de votre région et invitez‑les à visiter les lieux la veille de l'ouverture quand les lieux sont déserts.

Annoncez votre porte ouverte dans le journal de votre région quelques semaines à l'avance et à nouveau au cours de la semaine de l'événement. Comme il s'agit d'un événement gratuit, profitez‑en pour faire connaître votre porte ouverte à la radio et à la télévision communautaire par le biais de leur service de communiqués d'intérêt public.

Communiquez avec les enseignants ou faites parvenir des dépliants aux écoles à l'intention des enfants
qui les rapporteront à la maison.

S'il y a lieu, mentionnez la venue de votre Porte ouverte lorsque les autres membres de votre comité ou vous‑même participez à d'autres fonctions publiques.

** Voici le nom des représentants universitaires ayant organisé une porte ouverte lors de la SNC 1991

Donald Irish, FCIC
Peter Wan, MCIC

University of Waterloo
University of Victoria

Tél.: (519) 885‑1211, 2500
Tél.:(604) 721‑7193

Bernard Rice

Gary Hancock

Memorial University

CONSEILS DE SÉCURITÉ

Lignes directrices de sécurité minimale à observer en vue de démonstrations de chimie ‑ Division de l'éducation en chimie de l'ACS

Devoirs des démonstrateurs en chimie

	1.
	Sachez les propriétés des substances chimiques et les réactions chimiques engendrées dans toutes les démonstrations.



	2.
	Respectez tous les règlements municipaux.



	3.
	Portez des lunettes de sécurité appropriées pour toutes les démonstrations de chimie.



	4.
	Avertissez votre auditoire de se protéger les yeux lorsqu'un bruit fort est prévu.



	5.
	Planifiez la démonstration de façon que les quantités nocives de gaz toxiques (ex. : dioxyde d'azote, dioxyde de soufre, hydrogène sulfuré) ne s'étendent pas dans la pièce.



	6.
	Fournissez une protection partout où il existe le moindre risque que, du fait de la force d'éclatement, un contenant, ses fragments ou son contenu puissent blesser quelqu'un.



	7.
	Ayez à portée de la main un extincteur d'incendie s'il existe le moindre risque qu'un incendie se déclare.



	8.
	Ne goûtez pas et n'incitez pas les spectateurs à goûter toute substance non alimentaire.



	9.
	N'effectuez pas des expériences qui mettraient en danger des parties du corps, comme placer de la glace sèche dans la bouche ou plonger les mains dans du nitrogène liquide.



	10.
	N'ouvrez pas de contenants de substances toxiques ou volatiles (ex. : benzène, tétrachlorure de carbone, sulfure de carbone, formaldéhyde) sans une ventilation adéquate du genre fournie par les hottes.



	11.
	Distribuez de l'information écrite sur la procédure, les dangers et la marche à suivre après l'expérience pour toute démonstration où l'auditoire est invité à répéter l'expérience.



	12.
	Prévoyez des poubelles appropriées pour mettre de côté le matériel qui constitue un risque pour l'environnement.


ÉVALUATION

Veuillez prendre quelques minutes pour répondre au Sondage‑questionnaire de l'Annexe B. Vos commentaires, dont la valeur est inestimable, nous aideront à déterminer ce qui fonctionne bien ou plus ou moins, et dans quels secteurs devrions‑nous concentrer nos efforts en vue des prochaines Semaine nationale de la chimie.

Les renseignements recueillis sur la SNC d'après les formules d'évaluation constituent une source précieuse d'information qui contribue à la mise à jour du recueil. Vos réponses aideront d'autres groupes à organiser des activités dans tout le pays à l'occasion de la SNC.

* Canadian Chemical News/L'Actualité chimique canadienne prévoit un numéro spécial en février 1993 (date de tombée des articles : début décembre) qui viendra souligner les faits saillants de la Semaine nationale de la chimie. Si vous êtes intéressé à faire connaître vos réussites, veuillez nous faire parvenir un compte rendu détaillé de vos activités. Nous l'incorporerons dans ce numéro qui fera rapport de la diversité des activités qui se sont tenues partout au pays.

Nous avons tenté de vous faciliter la tâche le plus possible, ce qui devrait nous aider à notre tour au moment de l'analyse des résultats. Veuillez retourner ce sondage au bureau national avant le 30 novembre 1992. Nous vous remercions de votre collaboration.

INITIATIVES LOCALES

Cette section vous est réservée pour y inscrire notes, commentaires et suggestions à l'intention du prochain coordonnateur de la Semaine nationale de la chimie de votre section locale. Dressez la liste des bonnes et mauvaises idées, des succès et échecs, des personnes‑ressources utiles, sans oublier d'ajouter vos coupures de presse.

.


CHEMISTRY IS CREATIVE!

NATIONAL CHEMISTRY WEEK

October 14‑20, 1990

Dear Chemistry Teacher,

This year the National Chemistry Week is being held in conjunction with the National Science and Technology Week which runs from October 12‑21.

The theme for the National Chemistry Week is, "Chemistry is Creative!* To help you think about some of the results of creative chemistry, a short article is enclosed.

We hope you will take the opportunity offered by the week to make chemistry more alive, exciting and relevant for your students. We, of the Chemistry Department of Memorial University, might be able to help. Our plans include:

	1)
	a Chemistry Open House hosted by our students at Memorial, Saturday October 20, 1990, 10:00 to 16:00 hours, room C2025. Suitable for all.



	2)     
	school lectures with chemistry and/or chemical magic shows. Sorry these are limited to the St. John's area. Suitable for primary/elementary classes but contact us if you have other needs.



	3)
	video taped lecture, "Do it yourself chemistry, available for loan. Suitable for primary/elementary classes. Available throughout the year. Will, hopefully, be shown on Channel 9 during the week‑watch for it!



	4)
	organized visits/tours of facilities in which chemistry is practised, facilities Re Government Laboratories, Breweries.... Suitable especially for high school students and may be very limited in numbers that can be accommodated.


For the first of these, the Chemistry Open House, just come and bring your class! The Open House will be held in the Chemistry Department in the Chemistry‑Physics Building, probably in C2025. There will be signs to direct you once you enter the building. Contact Dr. Janice Kelland at 737‑8047 for information if necessary.

For the other activities, numbers 2 through 4, the prime contact person is Dr. June Winter at 737‑7911, or if unable to get through, leave a message with the secretaries in the Chemistry Office at 737‑8746.

Plan something for National Chemistry Week. Challenge and enthuse your students with chemical projects, games, activities.... The foregoing or the enclosure may give you some ideas. Others follow.

Chemistry is ELEMENTary. There are only about 100 elements. Can you find 10 as elements in your home?

Chemistry is COOKING. Why does the cake rise?

Chemistry of alchemy. Alchemists thought of the world as made up of air, earth, fire, and water. What reactions occur in, say, the fire of a candle? What are the major elements and/or compounds involved in the other three things?

Chemistry is fun and games. Make up your own riddles, "find the word* games, challenges, etc. or use the ones enclosed. Some more ideas:

Riddles: What chemical element

a) writes parking tickets? (Cu, copper)

b) is half a dime? (Ni nickel)

CHEMISTRY IS CREATIVE

NATIONAL CHEMISTRY WEEK

October 14‑20, 1990

'Chemistry is creative is the theme of this year's National Chemistry Week which runs from Sunday, October 14, through the following Saturday, October 20, 1990. The results of creative chemistry and of creative chemists are all around you.

Consider your typical morning. It starts with the irritating "Bleep‑Bleep" of your digital alarm. A chemist first made and studied the materials in the plastic case, the "chips" and quartz timing mechanism and the lithium battery that powers them‑who said all of the results of Chemical creativity are pleasant? You throw back the brightly coloured polyester insulated comforter and blended cotton‑polyester sheets. Chemical creativity is responsible for the polyester and the dyes to brighten your bed clothes.

As you stagger toward the bathroom, think about the carpet you are walking on, and the paint and the vinyl coated wallpaper and the dyes used to colour them. Step into the tub for your shower. You are still surrounded by the results of chemical creativity...the shower curtain, the wall tiles including their colouring materials and grouting. the painted ceiling. and even the enamel finish of the tub. Turn on the water using the chrome‑plated brass taps. As you come awake in the water stream think about how the water was made safe to drink with chlorine, or, if you are on the Bay Bulls reservoir and the plant is working. ozone. And now your shampoo and soap. Who first made the surfactants, the perfumes, the anti‑dandruff additives, and deodorants in them? Creative chemists.

Throughout the day, as you first towel yourself off, get dressed, eat breakfast, brush your teeth, grab your coat and books and papers, and set‑off for school...just about everything you see, smell, touch, taste, or hear is the result of or has been affected or influenced by chemical creativity Lees consider the milk you poured on your cereal. It was in a brightly coloured, plastic coated paper container when you used it...plastics and dyes we have already mentioned and, of course, much creative chemistry has gone into paper making. The origin of the milk though was a cow, a cow that ate grass, hay, and grain grown with the help of fertilizers, herbicides and pesticides. The caw received essential vitamin and mineral supplements and, when sick, antibiotics and other medicines. Between the cow and the carton, the milk also encountered numerous results of chemical creativity, some subtle, for example the tires of the trucks that hauled it at various stages of its travels, others more direct like the vitamin D supplements often added to milk

The vast majority of the results of creative chemistry that you encounter are beneficial. Sometimes though, the final application of the chemists' creativity is harmful but, should chemistry and chemists be blamed for killing trout if a forester decides spraying is necessary to control the hemlock looper and the pilot of the plane sprays streams and ponds as we; as forest? Even then, it is an analytical chemist using methods developed by chemists who identifies and quantifies the toxin and, often, chemists determine how to clean up the mess.

Chemists sometimes wonder why a chemical that returns you to health is not a 'chemical" but "medicine, why a twenty litre can of hexane spilled on a highway is a disastrous chemical spill when the local garage uses gasoline to clean grease off engine parts routinely, why people believe it is possible to have a 'pure, chemical free mineral water ... But why go on.

Without the creativity of chemists, our standard of living would be much lower, our lives much shorter, less healthy, less comfortable, less varied, much greyer and less colourful, and much smellier! And, of course, world hunger would be infinitely worse.

National Chemistry Week and the them 'Chemistry is creative are designed to make everyone more aware of the contributions of chemistry and chemists to society, to raise our profile and to make more young people aware of the value, cockement, and challenges of chemistry. Canada and Canadians need more chemical creativity and creative chemists. Take advantage of National Chemistry Week and the opportunity it offers to learn and to think about chemistry's contributions to your daily life.

Graduates of Memorial's Chemistry programmes are employed as school, college and university teachers, as researchers, analysts and technicians in university. government, hospital, police and industrial laboratories and as managers with governments business and industry, generally in departments where a scientific background is useful. They are employed locally, nationally and internationally in fact, chemists are in such demand that virtually no qualified Canadian chemists are unemployed, and almost all have satisfying jobs doing something "creative" with chemistry.

FIND THE CHEMICAL WORDS

Janice Kelland

Note: the words run in straight lines but may be horizontal, vertical, diagonal, forward, or backward. The same letter may be used several times.
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Words to find :


	ACID
	COMPOUND
	HELIUM
	NEUTRON
	SALT

	ACTIVATE
	
	HYDRATE
	NITROGEN

	SILVER

	AIR
	DILUTE
	
	NOBEL
	SOLID

	ALKALINE
	DISSOLVE
	IONIC
	NUCLEUS
	

	ANALYSIS
	
	INORGANIC
	
	TITRATION

	ANALYTICAL
	ELECTRON
	IRON
	ORGANIC
	

	ANION
	ELEMENT
	
	OXIDIZE
	VOLUMETRIC

	ATOM
	
	LIQUID
	OXYGEN
	

	
	FILTRATION
	
	
	WATER

	BASE
	FLASK
	MERCURY
	PHYSICAL
	

	
	FORENSIC
	METAL
	PRECIPITATE
	ZINC

	CALCIUM
	
	MOLE
	PROTON
	

	CARBON
	GAS
	MOLECULE
	
	

	CATION
	GOLD
	
	REACTION
	

	CHEMICAL
	GRAVIMETRIC
	NEON
	
	


CHEMICAL PUZZLE

Janice Kelland

Using the dues below, fill in the words that go with each set of blanks. When complete, the letters in the box will spell out a secret phrase.

	1.
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	
	
	
	
	
	
	

	2.
	
	
	
	
	
	
	___
	___
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	___
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	8. 
	
	___
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	___
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	___
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	
	
	

	21.
	
	
	
	
	___
	___
	___
	___
	___
	___
	
	
	
	
	




Clues:


	1.
	The lightest element responsible for the Hindenburg explosion.
	12
	You can measure this in kilograms.

	2.
	Diamonds, coal, and pencil leads are primarily this element
	13
	This gas is used to make balloons float.

	3.
	The smaIlest particle of an element.
	14
	The result of dissolving a salt in water also the answer to a problem.

	4.
	A dark lowed material used in solution to disinfect cuts.
	15
	This fire‑proof substance can cause lung disease.

	5.
	The red‑brown. metal used to make pennies.
	16
	This liquid metal is often used in thermometers

	6.
	The element that makes up 78% of air.
	17
	We can not live without this element; it is 21% of air.

	7.
	This corrosive ‑ material turns blue litmus paper red
	18
	This chemical coven 75% of the earth's surface.

	8.
	This ingredient of beer, wine and whiskey is used as an automobile fuel in Brazil.
	19
	The major component of natural gas.

	9.
	A white granular material that is the main component of glass and is used in small pack​ets to keep electronic equipment dry.
	20
	The smallest particle of a compound.

	10.
	This green pigment of plants is used in breath mints and kitty Jitter.
	21
	A container used by chemists; a Muppet lab assistant.

	11
	The centre of an atom; it contains almost all of the mass
	
	


FIND THE CHEMICAL WORDS

FL J. Anderson

Note the words run in straight lines but in all possible directions. The same letter may be used in several words.
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	T
	O

	D
	L
	O
	G
	P
	R
	O
	P
	A
	N
	E
	O
	V
	E
	C

	M
	T
	L
	E
	P
	A
	P
	N
	O
	I
	T
	X
	A
	E
	R

	I
	D
	H
	N
	E
	L
	P
	R
	I
	M
	A
	R
	Y
	L
	R

	U
	A
	C
	I
	D
	L
	E
	T
	S
	A
	W
	O
	L
	S
	G

	M
	I
	C
	A
	C
	A
	R
	B
	O
	N
	O
	G
	R
	A
	M


Words to find:


	ACID
	CADMIUM
	GOLD
	MICA
	SALT
	TESTTUBE 



	AMINE
	CARBON
	GRAM
	MIXTURE
	SCENT


	THERMOMETER



	ANALYSIS
	CHLORINE

	
	
	SILVER

	TIMER



	ARGON
	COLOR
	HARD
	NEUTRAL
	SLOW


	

	ATOM
	COMPOUND
	HELIUM

	
	SOLID
	WASTE



	
	COPPER
	HEXANE
	OXYGEN
	STEEL

	WATER



	BASIC
	
	HOTTER
	
	STIR


	

	BEAKER

	ELEMENT
	
	PRIMARY
	STOPPED


	

	BORON
	
	IODINE
	PROPANE
	SUCROSE


	

	BRASS
	FLASK
	MELT
	REACTION 

	SYNTHESIS


	


